
De retour sur base où je ne reste qu’une nuit car je repars dès demain.

Le baguage des jeunes Cormorans de Kerguelen s’est très bien passé. Nous avons réussi à 
poser nos 80 bagues en une seule journée, ce qui nous a permis de profiter de la beauté du site 
le reste du temps. La pointe Suzanne est à seulement 3h30 de marche depuis la base… pour 
un site de cette qualité, c’est vraiment bien !

On y trouve de belles colonies de Cormorans dans les falaises et pentes qui surplombent la 
mer. Nous avons bagué les jeunes dans les pentes les plus accessibles. C’est intéressant de 
voir la disparité des âges des poussins au sein d’une même colonie… certains jeunes sont déjà 
bien expérimenté au vol, alors que d’autres sont encore tout petits et plein de duvet. Il y a 
même des adultes qui couvent encore des œufs ! Je me demande bien ce qui influence ce type 
de reproduction.

Les cormorans ne sont vraiment pas farouches du tout… c’est vraiment impressionnant. Alors 
qu’en France les oiseaux seraient complètement paniqués et s’enfuiraient dans tous les sens, 
ici, il est possible d’approcher la colonie sans aucun mouvement de panique chez les oiseaux. 
Il y en a même qui s’approchent de nous par curiosité ! Il y en a même qui viennent à portée 
de main ! Il est donc relativement facile d’attraper les jeunes (même ceux capables de voler) 
pour les équiper de bagues. Une en métal, faite pour durer toute la vie de l’oiseau et dont le 
numéro est gravé en petit dessus, et une autre, un peu plus grosse, en plastique de couleur 
jaune avec un gros numéro dessus. Cette bague est faite pour pouvoir être lue de loin avec des 
jumelles.
Le but du programme est, entre autre, d’étudier la dispersion des Cormorans de Kerguelen.

A pointe Suzanne, on y trouve aussi beaucoup d’otaries de Kerguelen. Elles sont couchées un 
peu partout sur les tapis de Cotula. Certaines dorment profondément et ne se réveillent même 
pas  lorsque l’on passe  tout  près.  D’autres  se  réveillent  d’un bon et  se  mettent  à  grogner 
comme des chiens.
A marée basse, on peut les voir jouer et nager dans des piscines au milieu des rochers. On les 
voit nager au travers de l’eau. 

Il y a aussi quelques nids de grands Albatros, histoire de mettre un peu de blanc dans le 
patchwork de verdure.

Au bord de la mer, les éléphants de mer s’endorment par dizaine dans les tas d’algues laissés 
par la marée. Au dessus, des sternes de Kerguelen chassent les petits invertébrés qui traînent 
dans les débris.

Des groupes de manchots royaux et papous attendent patiemment la fin de leur mue pour 
regagner la mer et pêcher.

Ceci était d’autant plus appréciable que le temps a été très bon, avec juste un peu de vent.


